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A VOS JUMELLES
Les observateurs ressortent et comme par magie, les oiseaux cachés semble-t-il, apparaissent. Mais l’essentiel de la migration printanière est
passée hors de vue.
Sur les plans d’eau et leurs plages se promènent quelques originaux dont un Fuligule nyroca, un Pluvier argenté, des Tadornes de Belon, des
Nettes rousses,  un Crabier chevelu, une dizaine d’Echasses blanches. En vol, se détendent   deux  Mouettes  mélanocéphales, cinq  Guifettes
moustacs, deux Guifettes noires, une Sterne caugek. Une Rousserolle turdoïde fatiguée cherche une roselière. Quant aux autres migrateurs
pressés de rejoindre leurs sites estivaux : une vingtaine de Cigognes blanches,  une Cigogne noire isolée, environ  soixante-dix  Bondrées
apivores plus ou moins groupées.  Jusqu’à vingt-cinq Vautours fauves inspectent de potentiels nouveaux territoires.
Dans les prairies et causses stationnent brièvement quelques  Pies-grièches à  tête  rousse,  un malheureux Rollier
d’Europe,  quatre   Faucons kobez,  un Coucou geai.  Les  grincheuses  Bouscarles  de  Cetti  criaillent  et  la  lancinante
Cisticole des joncs  a profité de l’hiver doux et s’installe pour l’été jusqu’au-dessus de 600 mètres d’altitude.
Le sédentarisme forcé que nous avons subi a permis d’observer des comportements inaperçus d’habitude.
Deux agasses (Pica pica) nichent dans un chêne devant la maison. Arrive sur l’arbre voisin un écureuil en vadrouille,
immédiatement attaqué par la pie, poursuivi en vol par l’intraitable corvidé hurlant, il monte et descend plusieurs fois
le long du tronc. Découragé par l’accueil, le malheureux s’enfuit. Attirée par ce remue ménage Chevêche qui loge  sous
mon toit s’installe sur  le  pignon du hangar.  Longue observation silencieuse,  chacune jauge l’autre.  Chevêche crie,
début d’insultes réciproques et prolongées ; outrée, Chevêche se pose près de la pie qui préfère sauver ses plumes et
s’éloigne.
J’ai aussi rencontré un chevreuil mélomane. Je roulais « en père peinard » sur une piste forestière, écoutant Zoufris
Maracas. Un chevreuil traverse juste devant la voiture. Comme toujours, il s’arrête dans le bois à une vingtaine de mètres. Il me regarde, je le
regarde, donc on se regarde pendant plusieurs minutes. Ensuite il repart  tranquillement. Je me demande s’il ne s’intéressait pas surtout à la
musique. Si vous expérimentez cette technique d’observation, le succès dépendra de vos goûts musicaux !
Patrice Delgado  

DU CÔTÉ DES REFUGES LPO
Quelle chance ! J'ai un serpent dans mon jardin !
 Un jardin favorable aux oiseaux est un jardin qui accueille la biodiversité, toute la biodiversité. Parlons un
peu des serpents, ces mal-aimés et dont la crainte conduit souvent à supprimer tout espace d’herbes hautes
qui pourrait les abriter. Bien sûr, se retrouver nez à nez avec un serpent éveille chez bon nombre d’entre
nous une crainte de ce qui rampe, surprend. Et pourtant, les serpents en tant que prédateurs de divers
petits animaux jouent un rôle essentiel et leur présence dans un jardin est signe de bon état écologique.
Sans parler des personnes pour qui la peur des serpents relève de la phobie, il suffit souvent de mieux les
connaître pour éteindre cette peur du reptile. 
Pour cela, et pour éviter de se laisser surprendre, on peut installer dans un coin du jardin (pas près de la
maison ou sous l’étendoir à linge !) une plaque en bois, ou métallique type tôle ondulée ou une bâche
caoutchouc en lisière d’une haie, au pied d’un mur avec quelques heures d’ensoleillement (3 heures environ). Surélever légèrement la plaque
avec une branche morte et le tour est joué.
Ce type d'installation est aussi un bon moyen de « déplacer » un reptile vivant vers un endroit choisi en lui procurant un gîte confortable où il
pourra vivre en toute quiétude (ainsi que le propriétaire du jardin !)  Evelyne Haber

PARTICIPEZ AU SUIVI DE L'INSTALLATION DE L'ELANION BLANC DANS LE TARN 
L'Elanion blanc s'installe depuis quelques années dans notre départemant.  L'Elanion blanc est un petit
rapace à grosse tête. Bien qu'il soit de taille inférieure, on le confond souvent avec les busards cendrés et
Saint-Martin auquel  il  s'apparente un peu à  cause  de colorations blanche,  grise  et  noire.  Toutefois,  la
silhouette est plus trapue et la queue plus arrondie. L'élanion blanc est gris et blanc avec les épaules noires
et les yeux rouge foncé. La tête est blanche, avec un petit masque noir autour de l'oeil. Le  bec est plutôt
court et noir avec la cire jaune. Les yeux sont rouge foncé. Les  pattes courtes et nues et les doigts sont
jaunes. Les deux sexes sont semblables. 
Un groupe d’observateurs référents par  secteur s’est constitué depuis le  début d’année pour suivre et
dénombrer  la  population  de ce  nouveau rapace.  Des  zones  de  prospection  ont  été  définies  suite  aux
précédentes observations.
Vous pouvez retrouver les zones à prospecter, les observateurs référents ainsi que divers conseils sur le site de la LPO Tarn :

https://tarn.lpo.fr/?page_id=3073
Patrice Biree

https://tarn.lpo.fr/?page_id=3073
https://www.oiseaux.net/glossaire/rapace.html
https://www.oiseaux.net/glossaire/patte.html
https://www.oiseaux.net/glossaire/bec.html
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MISSION HÉRISSON
Il est le chouchou des jardins et pourtant, les dernières études sont alarmantes, il est menacé de disparition.
Nous avons empiété sur ses territoires et il s’adapte de son mieux mais cette flexibilité a ses limites.   
Ce printemps, il est la vedette du bulletin des Refuges LPO, le dossier de l’Oiseau mag et celui du dernier
La Salamandre lui sont consacrés. 

Au côté des infos et des conseils prodigués par ces remarquables revues, insistons sur quelques-uns 
des multiples dangers qui menacent le hérisson. Le grillage ou les murets de clôture cloisonnent l’espace
vital de ce grand marcheur. En ouvrant des passages pour lui permettre de circuler, vous rendrez votre
jardin accessible (attention pas d’ouverture débouchant sur une route). 
Le hérisson n’est pas un animal domestique ; si vous en apercevez un la nuit dans votre jardin ne cherchez
pas à l’observer, laissez-lui vivre sa vie de hérisson et réjouissez-vous de sa présence. Attention aussi, un
hérisson ne se déplace pas ! Sauf à le mettre en sureté sur le bas-côté de la route pour qu’il échappe aux
roues des voitures. Peut-être avez-vous affaire à une femelle partie se nourrir et qui retournera allaiter ses
petits. La déplacer condamnerait sa progéniture. Et gare aux robots-tondeuses activés la nuit qui
mutilent ce ammifère noctambule !

A suivre ce mois-ci une grande enquête participative lancée par la LPO pour connaitre les effectifs (https://missionherisson.org). 
Et toujours d’actualité, le concours-photo des LPO d’Occitanie mettant en scène sa carte d’adhérent 2020 
https://occitanie.lpo.fr/actualites/concours-photo-lpo-occitanie-2020/.

PORTE PLUMES
La panthère des neiges ; Sylvain Tesson ; Editions Gallimard 2019 ; 18 euros
Sylvain Tesson a écrit plusieurs livres qui parlent de ses expériences, souvent originales, de voyages ou de solitudes.
 En ancien français, le  tesson, avec des orthographes variées, c’est le blaireau.
Dans « La panthère des neiges », il nous conte la recherche, en compagnie du photographe Vincent Munier, de ce
discret  félin.  Bivouacs  par  – 30°,  affûts  de  plusieurs  heures  immobiles,  le  visage recouvert  de  glace,  devant  un
paysage hostile, dépourvu de vie, le froid fige le corps, la vue se brouille. Soudain, un troupeau de yaks ou un loup,
un imperceptible  mouvement dans la neige ou les rochers…c’est elle.
Court extrait :
« Il y a une bête au Tibet que je poursuis depuis six ans, dit Munier. Elle vit sur les plateaux.
Il faut de longues approches pour l’apercevoir. J’y retourne cet hiver, viens avec moi.
Qui est-ce ?
La panthère des neiges,  dit-il.
Je pensais qu’elle avait disparu, dis-je.
C’est ce qu’elle fait croire. »
Patrice Delgado
Vous pouvez retrouver les articles présentants des livres sur le site internet de la LPO Tarn ( onglet  "Connaître" => "Documentation") ainsi qu'une 
biliographie présentant des livres pouvant être utiles à ceux qui cherchent des documents sur la biodiversté.

HUMOUR
Est-ce un effet collatéral du covid-19 ou du déréglement climatique ? Une mutation génétique qui atteint même les 
panneaux routiers ou une espèce envahissante non encore inventoriée ? Ou le clin d'oeil d'un facétieux lutin qui alerte avec
humour l'automobiliste pressé et inattentif de la présence d'une faune ailée ou à 4 pattes et l'incite à rouler moins vite en 
prêtant attention aux "usagers" de la route ?
Le réseau routier cloisonne les espaces vitaux de la faune et l'expose au danger  mortel des véhicules. Outre les hérissons, 
amphibiens, serpents, musaraignes... qui n'ont d'autres alternatives que de traverser les routes, les oiseaux 
quotidiennement les victimes des voitures. Ainsi l'Effraie des clochers à la recherche de petits mammifères sur les bords 
fauchés des routes est trop souvent percutée, éblouie par les phares des voitures. Que de vies perdues qui pourraient être 
évitées avec un peu de conscience et d'attention !

CORONAVIRUS : la LPO demande la suspension de la chasse 
La LPO demande au Président de la République de suspendre les activités de chasse au moins jusqu’en septembre et de revisiter certaines 
pratiques cynégétiques au regard de la crise sanitaire.
Allain Bougrain Dubourg : « Le confinement des humains a sans nul doute soulagé des populations animales et végétales souffrant habituellement de notre
mode de vie. Nous sommes nombreux à avoir été émerveillés par les images d’animaux s’épanouissant au cœur des villes ou par les chants d’oiseaux plus 
audibles. Ayant joui d’une tranquillité inhabituelle, la faune sauvage, moins craintive, est devenue encore plus vulnérable. Faisons en sorte que ce répit ne se 
transforme pas en sursis. »  
Pour en savoir plus : https://www.lpo.fr/actualites/coronavirus-la-lpo-demande-la-suspension-de-la-chasse

https://www.lpo.fr/actualites/coronavirus-la-lpo-demande-la-suspension-de-la-chasse
https://occitanie.lpo.fr/actualites/concours-photo-lpo-occitanie-2020/
https://missionherisson.org/


 N° 102 juin 2020

Après l'inactivité de ce printemps, la LPO Tarn reprend le cours de ses
animations. Elles s'accompagnent de mesures sanitaires à respecter : pas de prêt
de matériel (jumelles, longues-vues), distanciation, limitation du co-voiturage et
nombre limité de participants (regroupement de 10 personnes maximum actuellement). La réservation est 
obligatoire. 

Dimanche 21 juin     : Le Désert de Saint Ferréol - Dourgne
C’est un lieu privilégié pour observer busards,  circaète,  voire vautours,  Pie-grièche écorcheur et autres
passereaux. L’après-midi, dans les « hauteurs » boisées de la Montagne Noire, nous écouterons les oiseaux
forestiers et nous parlerons un peu de la forêt et de botanique. 
 de 9h à 17h (repas tiré du sac) 
 Patrice Delgado : 05 63 75 12 89

Samedi 27 juin     : Ecoute nocturne - prospection engoulevents and co - 
C’est l’été, de drôles d’oiseaux claquent des ailes et émettent de longs ronflements, venez à la découverte
de l’engoulevent, des rapaces nocturnes estivaux et de tout le petit monde des insectes et amphibiens qui
bruissent dans les causses en lisière de la forêt de Grésigne. 
Vêtements sombres et silencieux, bonnes chaussures. 
Rendez-vous à 20h - Les Abriols. 
 Bruno Mercat : 06 43 35 77 60 (SMS de préférence)

À SUIVRE AU MOIS DE JUILLET

Samedi 11 juillet     : Rapaces diurnes de la forêt de Grésigne et de ses environs - Puycelsi
Si des jeunes sont déjà envolés, d’autres sont encore alimentés par les parents, partout les rapaces sont en chasse. C’est l’occasion de prospecter 
des milieux variés en bordure de Grésigne, d’apprendre à les observer sans les déranger, de compiler ses observations et de profiter 
pleinement de paysages étonnants et des chanteurs de l’été.
(Journée – repas tiré du sac)
Bruno Mercat : 06 43 35 77 60 (SMS de préférence)

SORTIES NATURE À LA

 Contact : 06 27 58 27 73 – animation.tarn@lpo.fr

Samedi 4 juillet     : Balade ornithologique
En compagnie de notre animatrice, venez observer les oiseaux nicheurs dont l'importante héronnière située
dans la réserve. L'occasion d'en connaître un peu plus sur les oiseaux d'eau mais aussi de découvrir avec
émerveillement les jeunes de l'année.
de 9h30 à 12h

Balades crépusculaires
Quand certains s’endorment, d’autres se réveillent… En compagnie d’une guide naturaliste, venez découvrir cette vie nocturne qui s’anime au 
coucher du soleil.
Samedi 4 juillet 19h30-22h
Mercredi 22 juillet 19h-21h30 

Samedi 25 juillet     : Découverte des libellules et demoiselles 
Venez découvrir le mode de vie de ces insectes étonnants. Une balade autour de la réserve sera l’occasion 
de les observer et d’apprendre à reconnaître quelques espèces.
de 9h30 à 12h

Consultez le nouveau site internet de la LPO Tarn pour connaître les prochaines animations et sorties ainsi que les nouvelles pages qui y sont 
ajoutées : https://tarn.lpo.fr/  et retrouvez-nous sur facebook.

 Ont contribué à la réalisation de ce numéro :  Emilie BERGA,  Patrice BIREE, Patrice DELGADO, Evelyne 
HABER, Jean-Louis HABER.                                               Salariée et bénévoles à la LPO Tarn

https://tarn.lpo.fr/
mailto:animation.tarn@lpo.fr
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